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Harcèlement, cyberharcèlement et violence à l’école 

Soirée thématique – Résumé par Madame Martinetti 

Ce lundi 14 mars 2022, des grands-parents motivés se sont retrouvés afin d’assister à une conférence 

donnée par Daniel Favre, policier chargé de la prévention aux risques d’Internet dans notre canton. 

Depuis de nombreuses années, Daniel Favre intervient dans nos collèges afin de sensibiliser nos 

jeunes aux dangers et aux dérives de ce moyen incontournable qu’est Internet. 

Les dérives sur Internet sont nombreuses, dangereuses et provoquent des dégâts considérables, d’où 

la nécessité d’une prévention énergique, efficace et bienveillante. On pense qu’un jeune sur dix 

serait victime de harcèlement… 

C’est à cela que s’attelle chaque jour le policier Favre. Il intervient dans les collèges et grâce à un 

savoir-faire qui lui est particulier, il entretient d’excellents rapports avec les jeunes et surtout, gagne 

leur confiance. Il leur communique une ligne WhatsApp à laquelle ils peuvent l’appeler, lui demander 

de l’aide et garder le contact, ce qui est essentiel à ses yeux. 

Il rappelle aux jeunes qu’il est policier et que les harcèlements, cyberharcèlements, chantages et 

autres pressions sont poursuivis pénalement. 

D’emblée Daniel Favre propose aux grands-parents présents d’intervenir, d’interagir avec lui afin que 

sa conférence ne se limite pas à un monologue. Il sera entendu car les interventions des personnes 

présentes seront nombreuses. 

Dans un premier temps, le policier nous retrace l’évolution de la société familiale. Hier, des enfants 

guidés par l’autorité paternelle, un devoir d’obéissance, des occupations simples… Aujourd’hui, 

l’enfant est placé au centre de sa famille, il doit réussir, il doit choisir, les autorités sont multiples… 

De nos jours, les jeunes vivent de nombreuses interactions. La pression du groupe, la recherche 

d’une reconnaissance par celui-ci, la difficulté à gérer ses sentiments, une possible violence, des 

limites à la frustration peuvent expliquer, en partie, l’apparition de cette violence juvénile. 

Internet, les jeux vidéo banalisent les comportements violents ou déviants. Il se trouve alors un 

terrain favorable chez des enfants, des jeunes en perte de repères. Avec Internet, les jeunes ont 

accès au monde, sans limites et ce monde peut se révéler dangereux. Recevant une info, le jeune la 

partage aussitôt, sans réfléchir aux conséquences. Daniel Favre insiste beaucoup sur cette 

banalisation de l’info nuisible que les jeunes ne prennent pas le temps d’effacer et font circuler alors 

même que les conséquences peuvent être dramatiques pour celui ou celle mis en cause. 

« Réfléchir avant d’agir », ne pas suivre la meute, éteindre son natel le soir, savoir dire « non », savoir 

se défendre, en parler avec un adulte de confiance, briser le silence, développer de l’empathie pour 

l’agressé, reconnaître ses émotions, les gérer, ne pas rester seul, seule, avec un secret trop lourd à 

porter, autant d’attitudes à enseigner à nos jeunes et la persuasion de Daniel Favre contribue à cette 

défense, cette protection des écoliers, des jeunes de notre canton. 

Et les parents, et les grands-parents dans « tout ça » ? Leur présence, leur attention, leurs conseils, 

leur bienveillance, leur autorité doivent être aux côtés de leurs enfants, petits-enfants afin de les 

entourer, de les guider, de les encourager, de les rendre attentifs aux dangers mais aussi au potentiel 

extraordinaire d’un Internet bien géré ! 


